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David Margueritte, vice-président de la Région Normandie en charge de la formation et de l'apprentissage. -
Crédit

Ne plus former pour former mais former en s'adaptant aux besoins des territoires. C'est l'un si ce

n'est le cheval de bataille de David Margueritte, élu de Cherbourg-en-Cotentin et vice-président

de la Région Normandie en charge de la formation et de l'apprentissage. « On constate un

chômage  parfois  très  important  et  à  côté,  10 % d'offres  d'emploi  non  pourvus...  Ce

paradoxe n'est pas acceptable. L'idée est d'être réactif. Il faut anticiper les besoins des

entreprises.  Dans  le  Cotentin,  de  nombreuses  entreprises  sont  en  difficulté  de

recrutement. »

« Le vivier est faible »

Parmi  ces métiers qui  recrutent  et  souffrent  parfois  d'une mauvaise image,  on peut  citer  la

chaudronnerie, l'hôtellerie et la restauration, la tuyauterie ou encore la soudure. C'est pour cette

raison que,  l'été  dernier,  Action soudage Cotentin  a  vu le  jour.  Une démarche unique :  les

entreprises se sont alliées pour offrir des formations.

« Le vivier est faible dans le Cotentin et les entreprises étaient en difficulté. Elles ont

décidé, avec la Région et la Chambre de commerce et d'industrie (CCI), de construire une

offre  de  formation  adaptée,  se  réjouit  David  Margueritte.  C'est  important  pour  que  les

jeunes formés répondent réellement aux besoins car si la pédagogie, les savoir-faire et

les savoir-être ne sont pas adaptés, on aura formé à pure perte. »

Dans le même esprit,  un nouveau dispositif  autour des tuyauteurs sera présenté vendredi 9

mars, à Cherbourg. « L'idée, là aussi, est de mettre l'accent sur un manque très important.

Dans le Cotentin, les tuyauteurs sont recrutés sur le champ. Il y a une très forte insertion

professionnelle. »

Dans le Cotentin et dans la Normandie en général, la question de la formation a donc été prise à

bras-le-corps.

8 700 nouvelles places de formation ont été commandées pour les demandeurs d'emploi et plus

de 1 000 places, dont 84 % en apprentissage, seront ouvertes à la rentrée 2019 dans les lycées

professionnels et centres de formation.




